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Je comprends les exhortations de Jéhovah au Peuple juif : 
“ N’épargnez personne : Deus ultionum Dominus !

Je pense souvent au Canada, douce contrée de paix ! Vous 
ne pouvez y comprendre ces horreurs. Tant mieux !

... Les austérités de nos saints restent en arrière des pri­
vations 'et des douleurs physiques, et surtout morales, de 
nos troupes. Si tout cela est chrétiennement supporté — 
et rien ne laisse supposer le contraire — la France a sur son 
territoire plusieurs millions de saints et de saintes.

J’ai parfois le bonheur de dire la sainte Messe. Je me re­
commande à vos prières. Si j’y reste, vous pourrez dire que 
le Père Denis est mprt au champ d’honneur, en faisant son 
devoir tout simplement comme des milliers d’autres venus 
-de notre Bretagne, mais qui eux laissent derrière eux des 
veuves désolées, des enfants sans pain, des foyers sans joie...

... Les prières seules peuvent quelque chose dans ce con­
flit qui menace de durer longtemps...

Père Denis.
(Yves Cano, infirmier militaire 

262e d’infanterie, 87e secteur postal)

DANS LES BOIS D'ALSACE

Comme je te l’ai écrit, nous venons de passer huit jours 
en plein bois comme de vrais charbonniers, dont nous avons 
d’ailleurs pris la couleur. Nous étions campés dans des mai­
sonnettes de bois, remplies de fumée. Du reste, nous n’y 
entrions que pour dormir. Dès que nous avions mangé la 
soupe, le bœuf sempiternel et le rata, nous prenions un “ thé 
au rhum ” et comme les distractions étaient peu nombreu­
ses, nous nous mettions sur notre planche. J’avoue que com­
me lit, c’est plutôt dur ! mais c’est curieux comme on s’y 
fait vite !

Imagine une grande baraque n’ayant que les 4 murs et le 
toit, au milieu une allée, et de chaque côté de l’allée 2 étages


